
iiuun de SI VUU <1« Lilk 

VIi.l.E  DE  LILLK 
■OTCL DEM  COHMUSAmES PRISEUra 

10, RIM lean Roliio 

VESOSTTES 
^^Hrtbation de qualité en vertu d'une orikinnan^e r«n- 
JRM par M. te l'résident du Tribnoal Civil de Lille, le 
It Avril mi. 

'': HT suite du (lérès de Munsteur J. MAUG<EUB 'MalMn rue 
Matfonale, 122, im^e du boulevard de la Liberté). 

DE 

MEUBLES DE STYLE 
t^jete d'Art snct^ns et nH>dernp-^, Marbres, Bronzes, Ta- 
W«ux, Gravures, Tapis, Appliquée. 

Le LUNDI C Mai 1912 et jours suivtinU, k deux heure«, 
VK rue Jean-Roiein, Hôtel des Comtnissfiiri's-Priscura. 

he^ ExperU : 
M. Ctartea BOUV 

8. Bue Barbelte   Pa.^ ^ CommJ^.sire-PrL^.r : 
«i. y.«ri« NOEL «■ L«.l> DtPLa'.E 

M. Ru* de Oiuli^nv. Parla 
EXPOSITIONS : I-"» 4 el S Mal 1912. de 10 Ji. j 11 11 12 

•I de 2 A 5 h. Tous los jours de vente, ih- 9 h  1 2 ft II h. 1/2. 

1.671^4 

iTIS QtrORT&NT 
Nou« prkias DOS cUcnis 

W>0 vouloir nous   rfuwtire 
•Elle de leurs anDoores    a\aot 
VÊNQ    REintS. A    p^irlir 
ek tteure. il IMMU strail 

le «te garuniir, pour le leo- 
^maln malin, la bunix- es^cu- 
■■■ des onlre^ de itublici(<^. 

UlOICtSiiGtLfS 
Clud« de M- pQul LEFOHT, doc- 

teur en droil, av(:ué k Lille, 
•~-   --        de M   HoLït; 

IDl-voiToe 
D'un jageinent rendu pùv dé- 
Spar le   IVibiinBl   i:ivil    Ue 

le Ö Ni^vembre IKll, en- 
\n et aitiniQé. 

A la requête    de   M.    Henri 
Tteon,    Lonlreiuiiitj«.    ilemeu- 
ftnt e äc'lin, SI, (nie de Lille. 

Ajrant pour avoué    M'    LE- 

iUAVAlL CllfcZ bUi luulc I ^n. 
iMe ; (»oïlc M« uppreui. ; gain 
4 Ir. par jour tnviron Se yri- 
seal ou icïtn O- ' Là Viul- 

B >, 87, rue de Pam, I.lll«., 
no.ObSIJ 

Scrwiix, 87 ans, marié, fherclie 
^niui garçon de maçn^la ou 
anal'jXiw. tiirirç ou a'adresfer 
13. ruo des Tours, Lille. 

Boi StéMgnphe 
««l (letnaHdd itervlce S lieiu'aà 
du «otr à 1 twura t(i matiii. 
Ecrire au ljui>eau du Journal 
ttiix kllres U.D.E. 

Imprimerie-Librairie CAMILLE ROBBE, Editeur 
ru« Léon-aambatta, 209, LILLE 

ÉLECTIONS MUNICIPALES 
Viennent de parollre : 

I« Oulda de l'Electeur et du protestataire, par un Coneeiller   de   Préfecliire, 1 forte | 
bruolftiie 0 W), franco 0,70. 

La Gestion Tiaanciere ties CAmmunâs (Etude aus- le budget    luuiùcifiul),   par   D. 
\Veilliv*ff, H.><.'iveMr MtHi«n)«l de la Ville de Li«e, 1 furie bruch, 0.60, frwico 0 70. 
En veiil..' chfz ll-'-dUfur ft ünna iio8 bureaux, 27. m..' de BWbiioe, Lille. 

Tourneurs 
Ij^ Ch.inlior" et Atehers .\L'- 

GUSTIN NOHMANU désirenl de 
bous UUVIUEIW TOl'nNEURS. 
Bcrtre fc l'iidreue de la Socié- 
té : 117, iTW du perwv, i,u HA- 
VHK. ■    lni.8KM) 

JÊm, Sictitts, Poim 
■MXCC A  LAVIMENI 

(2O''"uû.S""'l20 
RENSEICNI;  SUR  TOUT 

■ll.lllilH;IV.'   ■,'ti,'l,l 

soit p;-iur le compte pecsonnel 
des associfs. eel mtenfile b /«.i- 
ne de diseolulion de la So'ifü 
et de lotis domniügei-tnierfw 
Tûuleloi«, toutes ujK'raliMis (le 
TOuverlui^is seules iJ-jurronl t'ire 
ajloriiijiuo. 

Poiu- cxiiédiUon. 
Signé  : PEWISME. 

■ Deux exiiii'ililiiiiis  rie   y.n-^'- 
• de modification de miciétti 
> urârappeie onl eie (lëpo8ée.s 
i> le prenne- Mal mil neuf cent 
• duiiie. lune au gwlfe do la 
" Justice de Paix du caiil.in 
Sud de Toumoinu et laulre au 
• gKtfe du Tribunal (te Com- 
" men« de la inënie ville  •> 

Pour mention, 
fcaa     Stgné : liEWISME 

CESSIONS 

12   IMIOTOS 
pour  0.60 

92, Rue de Paris 

roR 
Cûutj« la dame Miu'gue 

Bosalie SaUn eua epuiiae. 
■■eurant  à  Hénin-Litikai'J, 

Il appert : 
Que le divorce a ilo (jronuncé 

no«   !ea   «poux   ^bB<Jll-i^aIul, 
«u pr')Bt du man. 

Poor extrail, 
■U (Stgné) Lhi^UKr. 

Hude de M'  Paul   DEW I^ME, 
Notaire a Tourcoing. 

loilitieatii de Société 
rc-ÇLi  fi^ \r 

BewiMite, NijUure a Tourcuuig 
MB vmgl-neul el Irealfi Avnl 
Btl neul cent duuie, enixigiaUe, 
B rtealK que : 

1* Monsieur l^eun Salembicn- 
ptlre, adjuml eu Moue de la 
ville de luurujuiK, Lbevuimr de 
!■ Légion üJlunueur. Utev«jie«- 
~k fOrdra de Lét>puld   de bel 

' Monsieur Leon bulembien- 
Buui'gui^. 

8' Monsieur Jules iïalcmtjien- 
El i' Uonaieui' Edmond äa- 

imbien-Lang. 
Tou? bt»3 négncianlf, decDCU- 

nat * Tourcoing. 
• äeuls luembras do la Socié- 

• tÉ en nom cullecUI   • Salem- 
■ bien père el Ola ",   tUhhe   t> 
• Tourcoing, rue de Houb^ux, 
a Q" Sa et 37. pour le conirner- 
• ce d» lainM et de dfi:tM.-b> île 
• laines el cuosbluue suiv<ail 
m acte reçu par M* Autiuâle Lte- | 
«   bceul. Notaire a   Tuurcoiniz. 
■ le VHiHl-huit Septembre mil 
« neul cent dix, eiiregi.sirc, ii'> 
• posé et publie. confuniiem-.Til 
• à ta toi. ■ I 

Ont modilit.' le dernier para-, 
tfnbx de l'aïUJe cinquième dt-s 
ifafiriB de la inaïuèro siiivaikle: 

TAute operation a terme, soil 
pom le cx>mpte de   la   Suciélé,. 

«IIVIISIS CltlUKs 

26 Mu« Faidkti-b(.  II.LE ;f26 
OABon tt De la OBaPBLLi 

Mi^iyiiii^N 
h veiKire 

hûi k ta»fM il'Jrlilcirt 
e.\pluiie h 

MAnCQ-ra-ll4RU-:iL, A la 
H lande rie 

suus le UU'C 

Pjroteclnle cMle dn Doril 

vol onla ire ment 
par suite du dà^é^ de M. De Bi 

tt pour sortir J'indivi^iun 
L'en 19IS,  le LL'NUI 13 MAI. 
3 lieures, en I âlude cl par   le 

Jiitnisk-re de M* J'A:*rEAl). Su- 
taire. 

MISE A PRIX : 3.ÛÛ0 francs. 
Plus matériel et   agencement 

pour 43.798 Ir. 71 et marcti.nidi- 
ses a (lire d'experts. 

Consignation pour enchtnr : 
5000 francs. 

llmBTW 

MltNS-BVRARŒLL 

lernisATElIDREeirl 
5'adresatT  r'.ic   l'iiniK'n'i-.T. 

OriSETD[NUI(D[S 
ci'ooiploiB 

n.-..- r.h. vous, trav. cuntin . 
UUUI lue. 3 Ir, p, j Kw»e- 
nei, w;, rue de Dondy, Piin.^, 

no.llKi 

RËPUllLIUL'E FIUNÇAISE 

PRÉFECTLKE   DU    NOKD 

2* Pn-M.jii. — 1'  Diiicau 

MIMSICRF   \Wü  TRAlllX 
PVbLlCS 

DÉrMilLilLM   ÜK   NûllD 

1-e MEitLlïEDI 29 M.VI 191Î, 
a 3 ikeuiie.1 du suir. il «ra pro- 
ud.^ Ù lii f;-.lj,;luro d;i    NLIVI. 

lOJUDiCATION 

ÏCZEMAS." DARTRES] 
Un Remède Unique! 

I Nous voudrions persuader tes malheureux .illeinl* de Plaies variqueuses, I 
iDartres,  Eczomas,  Clous,  Fiu-oucles,   Dàmaagealsons,! 

•le lüute ;uiire maladie de la Peau, i|u« l'EAU  PRECIEUSE I 
■ DEPENSIER est le reiiiéile iiirüiiiparable (|ui soiilaf^e dès la première | 
lappliralii»!) et ()ui KUTII raduidemeiil, L'c-t te (railemrui ie plus fliirare, lei 
Iniotiis ctier, qui réusHi Unijours, même lorsque les aulix-s ont échoué. Sousl 
Isoii actiiia tueiii'<<i».uiiL'. l'Eollure, l;i Lourdeur des Jambes, lesl 
I Pémaugeaisons, ne lanleiil pas à (li>|Mrnilre pour l'aiif placv à U guérison. V 

AitesÉations par Mf/Nerm. 
Monsieur, 

Jf Cfilififque depuin une douzaive iV'intifff. j'élaii nltfinte rf'tiii eczéma nti*| 
rndf^ix i,tn\bfs et lous ks lemntes ewpltiuhamintlhhmf. w.m tint éfnil <iétespérant,U 
■ lor^Vi-r j'e«« scours à lEAU PRÉCIEUSE DEPENSIEH, el cnt grace a c#| 
I piicvvx rrthide qvejf liait ma guèriton compièU. Je suis pai ;iiHfmn»l g.ièiie,} avait I 
IflUetiiJii quelque ternes pour venir tow retHocifr de l'Jtearetij! rftvlCat ohlmu m 
I i'EA U PRECIEUSE DEPEItSISR. Plus de déiwsiigeuis<mt, plut d« lourrin\ 
1 dam Us i'imhfi'. plus île douUurt, je marchr comme m je n'aruis jamait eu de mal 
IU mai H'i't .'1 incilh-é tjve je nr complais jamms guérir, el c'est roire EAUt 
I PRECIEUSE teille gui m'a sautée. Mtl« 1,.\1IC,HER, 

L- i ir.fi l\M)j. Dirtcliiic Jï I'KCOIO liliu- de Pivmoiq«! (Nord). 

IAucune msUdie da la Peau ne riilst« i l'EAU PRÉCIEUSE DEPENSIER.] 
3 fr. 50 dans loiiles tes himiu''^ iilnirnuiries, 

ou 3 Ir. 60 f" contre maiid'-poste à H. DEPENSIER, pharm'" à ROUEN. 

Brochure Illustrée adressée Gratuitement. 

KB -Exigez bien l'EAU PRÉCIEUSE DéPENSIER 
CAR   RIEN   NE  SAURAIT   HKHiPLACRH   CE   REM&DE   UNIflUE. 

DépÔlf ,. LILLE, firo«, DL ir, .'■ > DANIOU ; Dt^bil, Grande Pharmacie de France, lue IU.JI.V'î- 
be ; pharmacl« GUERMONPBEZ, r '^ l>:i«JlelUT . et Pliaronacie COLLARDET, &I, nie «io lié- 
lliiui.' ; ù ROÜBAIX, Pharmacie DEROUBAIX. 106. nie d« l.nim^.y ; a TOURCOING, Pharma- 
(i« BOYAVAL ; rt VALFNCIEHNES, Pharm.ici« Sabm-Boultt, LEOUESITC. -^i,. ce>sair ; ù DOUAI, 
Pharmacl« DGLAOUTRE    ù CAMBRAI, Pharmacie CNVDDC ; ù DUNKERQCE, Pharmacie KER 
nrsEB luj mil 

Bandafliale-OribopédMa 
H. ru lïiiiirialM, 60, LILLI 

m 
,  trr*g>larliéa, ratarda •• sifnnSKri 

E.HUYGE 
ditPonthieu 

JLILIJE 

LITS POUR HÔPITAUX 

12 PHOTOS 
poar    O.OO 

92, Rus de Tarit 

rLENORMANO 
Somnambule,    l'-arlom ancienne. 
cltplùHUMi, ivo^cigue sur toirt, 
Cicur. lui. iTiMniiRe, liéiiUigo, 
"Ou-ssilo en luul.  0HTC^poinliin- 

U3, Rat da Fiw, Uli« 

DÉTACHEZ CE BON-ADRESSB 

Pour uao ANNONCE GRATUITE di 3 lignet 
la ligue SuppUmentalre 0*30 c. 

DEMANDE D'EMPLOI 

OFFRE OU DEHAHDE DE 
MAISnNS.APPARTEIIENTS   « 

etc. t 

et colleï-Ie comma adro^."« ^ 
Bar uoe carte poatale ou 4 
anr enveloppe fermée 
timbrée 110 ceul portant 
la menOon a Futtfea Aa- 
Dcaeca u, en jolBoant la 
texte à ina6r«r. 

LE 
Rut de Béthune 

ULLB 

Ajouter 30 cent, pour IM rAponui di 

MtwUAIIItw ««■■i^'ïSwnAA'OT 
■ de r*mtt«MM el l««Bl*taa««a irrtmtevUta 
I dea av*«»«a. Voua voua aètwrwtaaar— nuBamaat 
laq quaiqqea loura et tana dancar, avtO um aanl 
I nmlMiMoveMM K T. BOTOI dlaeret ana Bnahara 
I exBlloatiTe ooafr« ramboaraaoteal o« Btr. artraaila t 

]M"' FI>0«/\ 
Canal de la Deûle  ^;. 

Elabli>sei)iri)t   d'uii garde-rorps 
II' long dii liipiiiin dr liahiur, 
rnire te |>oiil du    Riinipinu'au   ' 
el le |>uni du Pelil-Parudb, il 
Ulle.   

Dup'D-csaien- ! 
trepriäe 7 840: 00 

ÜH^enieaen ré 
■cl summa 
>Mloir 360   00 

Dfpensa loUU        8^800 'OO 

venir grutuilement à 
;ilre ()c rflumc. iionc wnm ne 
lisipiez rien d'envoyer v^lre 
dulc de nnissuiiiro avec   timbre 

ULE m: MOI.IM'1. 45 

On peut prendre connnissanct; 
des pfeocE du projet, luua les 
jours ouvrabka   Juas   ka   bu- 

1" De 1.1 rii;ies;lure (i" Ihw- 
siun), lia 9 heures a nmli et d>! 
i heures à 5 heures du soir ; 

2' De M. (îrlmprel. Injïeiiieiic 
ordin;ure. HC. nte des ^laiM'iis, 
fi Lille, de U ttcuros u midi el 
do 2 lieiir-ai & 5 Iwiire» du tw.r. 

Les c&iididats Ö iadjudicslM» 
diFtvenl priHentOT les pièces l'é- 
glenumtairea dans le^ délais 
prescriU i-ar l'afli he dadjmli- 
cation a M. NauJé, Inucnleur on 
clict. Place ätniun\ ulml, n' î. 
ä Lille. 

Le  P;V/r-( du  SoTd. 
CB15       Fcii.s TlltF'uNT, 

MacteaiiumlreetVelös 
10 muctitnes Smger, aieliei. 

sctilaiiie et conIriUe. à céuer n 
tas prix. Miicbine lu.mile. nei. 
ve, avec pied a TO Ir. V'elu^ 
neuls el ocnuGiona. rnarr^ue t» 
EE/Boxa. Acoes.<oires, repara 

Ljos - rilUlIKL, nié.am iC" 
m* d-s Bo'ifhf-r«. M. Lilk n- 
voTl le Diiiuinulie. no,r,;75 

12   PHOTOS 

pour   0.60 
92, Rue de raris 

Bègue 
L*ft>cfa»rCNCltn«,Foi.djUMir 
(leriiisl.liilJ.'-ftPirii*sd^raru. 
recevra à LILLE, Ha'el de 
l'Earope. IL' 19 Mal, il.^ U .> 5 h. 
let perwuuei pionoii^ant latL 

üu.ws;^ 

Dans tous les dn ' 
CONSULTbZDE SUITE 

M"'GAI QUE i 

lltuo-lJ;iiirl,   ù  Ulle» 
de nrul heures à sepi hriin"; 

Niis«! spéciale 
i('.4croftrlieiiicn( 

(■gi.iiii  iiciitiuiiuaii-cî  û   \uv,- 
W    L'|"quc'     se   uliHr^te   ili. 

CTrOHiISTElîS 
r,d'-e-8fi-v l'is riijT Mai ons de c-'iiKiiicr 

ICYCLESHALLEZ 
28, roa Leou-Qambetta, LILLE 

I Aifent (!■ s ■»■■iii€'i|t:ilos III»I'(^II,'N : Alcjoo 
I    siinf(er, ilai*,',',   l.ithor. Itinuiant, t-tc. 

'ayable 12 '■*• pai* inois 
BicycleUes depuis 12S '■*• 

1>L><>(4 wlorkM 

12 PHOTOS 

pour ^^«^3^^ 

92, Rue de Paris 

PRETS 
•ir mmenBiis. mus-numtnt, 

Mir Tl 1 woe NOMINA TIFS, 
/ncacsiblvG, erivrii rfr rtttihitlcn, 

Ututmit:   Créantti. 
UKiTOIfl Fü!<CIU.7S.R Urtuni. Pu«. 

CBtKi 

LAC(IIIPlU\IËSI\(iËKl 
lll\C\V\UtSkGO\10Rt 

Ll I    I    p   (    9,    RUE    NATIONALE. 
I L L t   (    97,    RUE    LÉON-GAMBETTA 

ROUBAIX TOURCOING 
ao, GRAIVDE-UUE, SO   (j 3r,Hue IVATIO>.'\I.B,3» 

I GRANDS PRIX ! 7 ûitANo^ PRIX 
I Parls1QO0-BruKell««1»1O  ji Saint-Loult 1»04 

SEMÉFIERJES COIITI!EF«ÇOIIS HLLEailDES 

I Exigerunom Singer snrieirâSetie bâtideiamaebine | 

LTïRAÏSON FRÂMCO PARTOÛf; /liPPRENTISSAGTGIl»fuiT 

L'ART S:'aiMERaï.a:' a B-.-Q«ortea Parla. 

lonna secret p* «uJ" 
iifaiiU iinnan' au Ut 

£c. MaiïuQ Burot.n' 9C3.Naiitea 

COMMANDEZ   VOS 

IMPRINGS 
1 l']a|ri«(ri( (laamiilt <l MaliisInHfi 

«•  ae — 

ar. Hu d€ Bétimt. 27, laZiXiël   ^mi 

LE BON GENIE i 4,  Rue du  Viaux-Hlarcliö-aux-moutons,   LILLE 

ilend de tout à Crédit 
à pKHif de ITN Ira»« p«r Ben*ine on QUATR E frayes p«r neis 

I MIGTCLETTES,   VcTEIIENT8,   MSBIUEM,   MACHINES   t   CVVBRe 

OOHIHTIONa   DB FATBUR  AUX  FOROnOHHAIRBS 
CgßMUott; Smbmilaf*!, Sc/tanHItont, CatÊl*fni»i fnnt* 

Mala«»> Il  CAI.AIS.  DUMKRRQt'E  „I   SAINT-QUENTIN I 
Feuilleton du 2fnal 

La Guerre 
Infernale 

S18 sèment à la florissante et muje&lueuac rapi-tt>'^s japontiis, desluiés & tiuduirc les sons 
   taie de la Cuhfurnie ; mais l'heure rYtait i (l'i'l ^l<"'Parvenu à relcuir. 

guère aux conclu lui HUIS de ce genre. Apre« ijuui le iiuïuie geOlier nous fil pén»- 
Déjà le génénd avait tourné le dus, ninsi   Irer duiia une pièce uii ae Icnaient deux sol- 

quo ses deux compflgnotis. \ln cri rauque du ' dats «ruifs ju»i|u'aux dents. 

pu   Pl«rr«  OXFTABD 

«—'Voue avea £té pris A l'i?nlrée de Tuc- 
«m T 

— Oui, général 
--V Voua éLiet venus & la Montagne  de 

) avec le maréchal des F'orces électri- 
I I 

serycnl qui condiiisnit notre escorte, el cha- 
cun .se mit en marche : les fantassins nip- 
p<-'ns sur deux (tlea, i'igeon et moi au milieu. 

Cette fois, me dis-je, noua voilà bien 
flniÄ... Ce» gens-là ne peuvent nous cundui- 
re qu'à la prison. 

Eij effet, entre deux groupes de tentes 
nous aperçûmes un rajitonricment plus so- 
lide, fait de vohges, de brousKaïUes mut les et 
de papier en plusieurs épai^gcura. 

— Halle ! cria le sergent. 
Du moins je supposai que tel Était le sens 

de linlerjeelion qui sorlil de son gosier, car 
aussitôt chneun s'arr<ïta. 

Nous fûmes remis aax mains d'une aulre 
ctcoiinde de soldiits cl d'un autre snus-f.f. 
drier, oui nous ^croun sur une longue ban- 
derole ue papier, k Tnide d'un pinceau trem- 
pé dans tencre de Chine. * 

C'était un petit brisquard. dé)A vieux. H 
nous adressa un flot de paroles nuxqueUea 
non« ne pouvtoni rien comprendre, et pour 
cause. 

Comme nous ne lui répondions oue par 
des signes d'ignoranee. il f'impatientait. Fi- 
nalement 11 employa le langage des sourds- 
muets, lui nus*), mais A sa maniera. 

Il n était pAs malaisé de deviner qu'il 
nous demandait d'inscrire nos noms sur la 
banderole. 

Pigeon «e chargea de la COrvé«. 
Le petit bonhomme lut et relut, pronon«« 

Dun gciif il nous monira deux nulles. 
C'était pour nous. Celaient nos lils. 
Une lanterne ou pétrole, ptiantc sous Xnm 

écrans de [Mipier, éclaira tuulc Iti nuit cette 

Ccl animul ine faisait Iruid duns le dos. 
louant à l'igeun, Je devinai à la direction 

d'' »es yeux qu'il prélérait ne (»as regarder 
le vilain bonliKiiiiue dont les sinmgrecs lui 
paraissaient Irop expressives. 

Eofln nous restâmes seuls — enpré,senee 
de deux senluielles, blon entendu — qui mû- 
clkonnaient leur poignée de nz chnuiac dans 

■um de lu chunibre, le fusil en bandou- 
cheinibrc trop grande et trop haute pour que, ijère. 
le feu d un  nmuvius (H)^1H, mal iiitrclcrm.      On les releva trois fois pendant la nuit, de 
nous donnai une suflisunle mnleur. I gorte que nuus ne pilmes dormir, .\uasi bien 

Nous uvions élé déliés par le rengagé. ' uvions-ïKms l'esprit trop agité pur l'effroi 
Mais une luuieiitable formalité — nous ne-jd un supplice proi*oln jxiur prendre le mom- 
vions nuus y attendre — suivit celle oi>éru-  dte sommeil. 

■" '---"- Dans notre mnlheur nous avions rftn.servô lion. On nous loudla. 
L'i) k un les objeLs que noua  possc'lions 

Sassérent de nus poches dans les moins dea 
eu.\ aides geôliers. 
Montres. p*trlcfeuilles, carnets de cJièques 

— nous possédions près de deux cent cin- 
quanle mille francs en valeurs fiduciaires — 
tout nous tut enlevé. 
Lorsque les gardes chiourmce dt'Couvrirent 

nos pctils flucons, Ils eurent des sourires 
maUns. 

L'un après l'autre ils y plongèrent leur 
nez épale. \jt chef nous fit comprendre par 
gestes que désormais nous ne pouvions plus 
espérer noua soustraire nu ehitiment suprê- 
me' Il eut ft ce propos une mimii^ue atroce. 
Prenant i'un des flicons, après lavoir soi- 
gneusement rebouché, le mécréant (il sem- 

— Otii, général. 
— Voss étiee )è quand on l'a trouvé mort 

Amt MCI Htr 
— Ooj. HéDéral 
— C'^t bien OemuiD matin, voue sere« 
■rM»«» lUrouko. 

-Ce cum ne oous disait heo ; nous l'igno- 
rtdBs l<»t«Iement Je snnjjoeal qu'il était ce- 
lîl d'uii autre camp, pios rapproctié de la 
mm. Le yAnéral vouJut Me« ajouter pour 
•Al» fiier : 

— Hsrovko, c'est le nom Japcmsis fie 
■->•* avMM donné k ce San-Franeisco d où . . 

I svoas chassé les Yankees, messieurs,   plusieurs fois nos noms à sa manière, qui . _ 
\ tt QOfn que porta l'une de nos soure-L »Orement n'était pas la Nmne : mais nous dis que Ifc-bas, lA-bas, très loin, fc Harouko, 
1 «I ceU veut dire en japonais : I'■ Tm-  Ini laissâmes entendre quil articulait   fort de« grands   sabres   s'^iattraiSDt   sv   nos 
-'sprintomn » bien. Alor«, de 6.-r; piPC-sa   trompé   dans épaulea et nous (rsocKeraient la lêt«, rie tt 

—I 4ttt k wm sawliquall bturt«-Irucr« dt QlID^ U taucrivit dt* bidroglyphes 1 ne. 

Uant d'y boire. 
Puis il s'ingénia de son mieux A noua dé- 

montrer que ce geste ne nous était plue per- 
mis parcç (pie nos bouleillei de poison res- 
teraient désormais sous clef dans son of- 
ficine, ou bien seraient jetées au vent, tan- 

te grand nv«ntage d'èlre ensemble. Combien 
de temps cette captivité ft deux durerait-el- 
le î 

— Espérons quo ce aer.i t((.S4:fu'à la fin as 
notre vie, disje on m'étenonnl sur la natte 
el en confiant ma lélc è Totpjet spécial qui 
sert de traversin lui Japon. 

— Au diable le petit banc I s'écria Pigeon 
en déploçant rincommnde npparell on bois 
dont les Japonais ne .sauraient se p(i.<iser 
jour dormir... Oui, patron, souhaitons qu'ils 
noiis laissent ensemble jusqu'à la fin de no- 
tre vie ; elle ne sera pas si longue à pré- 
sent ! Je eompte. k vue de pays, deux semai- 
nes, trois au plus... 

— Tniis semaines 1 Vous radotez, mon 
bon. Pourquoi trois semaines î 

— Dnmc, rtnatruction de noire procès... 
— Naïf !,.. 
— Ne fât-ee que pour la forme, on nous 

fwa un procè«. 
— Je n« crois pas es. Pigeon. C'est etieo- 

re l« joit de vivre (pu vous retient par un 
dernier BL Vous vous cramponnes ; c'est 
bi«n inutte. A mon a'vis nous serons exécu- 
té« «Tant Ireii Jeuft. L« ttrape d'arriver à 
San-PratiMiii.   4t   Maoaraltre. Aeut-«tr«.. 

dcvanl un soi-disent conseil de guerre. Tout 
cela demandera deux ou trois jours. Pigeon, 
fc* non deux ou Iroi» semaines. Préparons- ; 
iiuus dune, mon excellent .bon. préparons- 
nous à faire bientôt le grand voyage I On 
ftrme les imrtiere?. .Nuus ac^mn'ä jtartia 
Dien mal, lielas I bien mal... 

l'.N P.\B.\DIS PSMMJ 

Le lendemain nu pdit jour nous étions, 
sans uutres tormaUtes, embarqués dans un 
t.'aiii qui nous einm.'nuit à .San-Francisfxi, 
dtvenu Haro'iko, uinai que des iniUudes, 
des blessés, des indidpombles. 

Il éluil interminable, ce tram ; In plupart 
de ses wagons retournaient à vide vers ta 
capitale pour y chercher de nouvelles trou- 
pes. 

Dans le fourgon à beHtinnx qut ni>iis ser- 
vait de véhicule, et qui empeelail, dix fan- 
tassins noua acconipiignuient, ainsi qu'un 
5ou3-of licier. 

I^ trajet dura toute la journée, toute la 
nuit, et toute lu matinée du lendemain, par 
un temps pluvieux qui nous rendait encore 
plus Irisles que la veille. 

Nous enlisions fieu. 
Non p:i8 que le temps nous mnnquAI pour 

échanger des idées ; l'allure d'enterrement 
que gurd« jasqu'au bout ce convoi de mat<^- 
riel nous |>ermetlait d'utiliser d'intermina- 
bles haltes en pleine campagne, loutrs les 
Jémi-heuj-es, pour évoquer nos communs 
souvenirs et nos eapérances, si minces fl«- 
normals quelles devenaient tout à fnil nnl- 
if« ; mais (Wtre commune angoisse s'ac- 
commodait mieux du silence ^ne de l'épan- 
chement. La ligne du chemin de fer suivait 
d» Su<1 su Nord le lillor«! du Pacifique. 

Le paysage, aride et lugubre au sortir de 
t'Arisona, se modifia uresque sans traaittiQO 

.iviinl Lo,î Angeles, où nous fîmes une halts 
de deux heures. 

Les éciiteaux portaient toujours le nom 
ceuaimol conscr/é par les Yankee.'^ pen- 
dant de ei longues années ; c'était que los 
Ja[)on«i.'i n'avaient pas encore trouvé le 
temps de le changer. Mats de In colonie rl- 
cliissime q"i venait autrefois hivernci- sur 
cette cdte enchantcresae il ne restait que 1« 
trace : ces hublLaliona aiiperbea, ceu rési- 
dences pour milhonnaires, vides de leurs 
résidents I 

.\ux rares Dianes qui s'apercevaient enc» 
re dans les gurts on devinait que toute I« 
IKipulation aisée avait fui devant l'invaElMi 
des Jaunes. ' 

Noua entrions en Cuhfornic, el les Jups 
en t'tuient devenus les maîtres inconteatA. 

Chefs (le gare jajKinais, hommes d'équipe 
japonais, iK-tils marchands d'oranges et 
d'eau ghuée japonais ; buffeliers japonais, 
curieux et curieuses japonuis et Japonaises! 
Si^rement le flot de l'invasion n'avait pas 
cessé de se déverser sur ce malheureux pa.iis 
depuis les soixante-huit jours que diiraif a 
guerre. 

Pauvre Californie I Si riche, si belle ! «Aie 
éliiit devenue en moins de cent ans le para» 
dJi des Ukinos ! 

Quelle humiliation pour son peuple d'inla* 
tigables travailleurs I 

Etre conquise par les Jaimen comme la 
furent en Europe les peuples chrétiens au 
temps d'Alaric I Se sentir impuieaunte t 
serouer le joug, intulàraLle pourtant, d'une 
rsf^ antipathique, orgueilleuse, rapace, in* 
férieure pour tout dire eu UD mot, !>i ce n'etl 
dans la ciuaut4 I 


